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Objectif et descriptif du projet 
                               

La mission archéologique du Peramagron, créée en 2011, à la suite d’une mission 
exploratoire menée en septembre 2010, a débuté par une prospection dans la haute vallée du 
Tanjaro, au pied du Baranand, à proximité immédiate de Souleymanieh. Au terme de la prospection, 
nous avons sélectionné trois sites voisins complémentaires, Kunara, Bingird et Kalespi pour y 
entreprendre des fouilles et des sondages, notre objectif étant de proposer un premier aperçu des 
occupations anciennes de cette vallée. Deux campagnes de fouilles se sont déroulées en 2012 et 
2013 en collaboration avec le Département des Antiquités de Souleymanieh sur un des sites 
cartographiés, Kunara.  

La vallée du Tanjaro se situe dans les piémonts du Zagros. Visible de très lointain, la chaine 
du Peramagron domine la plaine de Souleymanieh. C’est dans le récit de l’épopée de Gilgamesh, et 
plus précisément sur une de ses éminences, le mont Nisir que s’est échoué le bateau d’Utanapishtim, 
le Noé babylonien. Le Peramagron a donné son nom à notre mission.  

 

 
Fonctionnement 

 
Dirigée par Christine Kepinski, la mission comprend des scientifiques issus de différentes 

équipes du C.N.R.S, de l’Université de Paris I, statutaires, doctorants ou post-doctorants mais aussi 
des membres d’Eveha, société privée d’archéologie.  Elle a pour vocation de participer à la formation 
de jeunes Kurdes du Département des Antiquités et de l’Université de Souleymanieh.  

La Mission Archéologique du Peramagron fonctionne avec des allocations de recherche du 
Ministère des Affaires étrangères, des aides financières du CNRS et d’Eveha. Elle bénéficie depuis 
2014 d’un soutien de Total. 
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Bilan campagne 2013 
 
La campagne de 2013 s’est déroulée du 26 août au 15 octobre sur quatre chantiers dont les 

trois premiers ont été ouverts en 2012.  

 
Le chantier A correspond à une tranchée stratigraphique sur la ville haute. Cette année il a 

également permis d’élargir la fouille d’un bâtiment du niveau 2 qui couvre vraisemblablement 
l’ensemble de cette éminence. Ainsi avons-nous dégagé au nord de la cour mise au jour en 2012, une 
pièce qui constitue l’angle nord-est de l’édifice. Dessous (niveau 3), la fouille a révélé un premier 
bâtiment imposant dont le mur extérieur est pourvu de redents. Chacun de ces deux niveaux 
principaux comprend deux phases d’occupation avec des sols distincts et de légères modifications du 
plan des pièces, le périmètre extérieur demeurant plus ou moins identique. La fouille des pentes du 
tell a mis en évidence un aménagement avec des rampes d’accès munies d’escalier.  

                 
 
Cour bâtiment monumental dégagé en 2012                             2013 : pièce d’angle du bâtiment .............................    
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Le chantier B a été consacré comme en 2012 au dégagement d’un vaste édifice (niveau 2) 
révélé par une prospection géomagnétique entreprise au début de la première campagne. Cette 
année plusieurs sondages ont permis d’en préciser le plan et les techniques de construction. Les 
murs d’1m 60 de large en moyenne, ont été édifiés sur de solides fondations en pierre et montés en 
pisé banché. Par endroit, ils sont conservés encore sur 1m 80 de haut. Des vestiges très mal 
conservés d’un niveau postérieur (niveau 1) ont également été mis au jour ainsi que trois tombes 
simples à inhumation. 

 

 
 

2012 : Prospection géophysique                                            2013 : angle bâtiment monumental 
 

Le chantier C destiné au départ à étudier le niveau le plus récent a permis de dégager des 
éléments de trois niveaux imbriqués. Le niveau 1 est assez mal conservé et les vestiges antérieurs 
demeurent près de la surface. Au niveau 2, un escalier permettait d’accéder de l’extérieur à la ville 
basse. Il mène au-delà d’une entrée recouverte de briques cuites carrées à un passage dont les sols 
sont soigneusement construits avec des fondations en pierre, d’épaisses couches de gravillons 
traversées par endroit par des canalisations en terre cuite. Plusieurs bâtiments et un espace ouvert 
longent ce passage dont un bâtiment très imposant avec des murs de 1m 40 de large. Le niveau 3, 
immédiatement sous-jacent, est représenté par le plan de quatre pièces délimitées par des murs en 
briques crues. 

  

     
 
2012 : vue générale chantier                                     2013 : rue dallée et bâtiment imposant 
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Le but du chantier D quant à lui était de vérifier si Kunara était ou non équipée d’un système 
défensif. Ce chantier était également destiné à préciser la relation stratigraphique entre les deux 
éminences principales. Dans ce but, deux tranchées ont été implantées sur les contours de la ville 
basse, l’une à l’ouest et l’autre au sud. La première a livré une succession de quatre niveaux 
d’occupation domestique et artisanale sur une dénivellation de plus de 8 m, les trois premiers étant 
séparés du plus ancien par un niveau d’abandon. Les trois premiers niveaux seraient contemporains 
du niveau 2 identifié dans les autres chantiers tandis que le quatrième pourrait bien correspondre au 
niveau 3. Dans la deuxième tranchée, deux niveaux d’occupation domestique ont été dégagés, l’un 
représenté essentiellement par un sol construit et l’autre par des bâtiments aux murs de 50 cm de 
large et des sols riches en céramique. 

     
 
Pointe de flèche Akkadienne                                            Vue générale chantier D 

 
 

Conclusions provisoires et projet 
 
Les quatre chantiers ouverts en 2012 et 2013 rendent compte principalement  d’occupations 

se situant entre 2350 et 1900 av. J.-C. Nos trouvailles esquissent le profil d’une  implantation urbaine 
couvrant environ 7 hectares. A l’est et sur la ville basse, un quartier d’édifices imposants est entouré 
de maisons et de vestiges d’activités artisanales. Un des bâtiments est véritablement monumental 
(environ 60m x 25m) ; il s’agit probablement soit d’un palais soit d’un vaste entrepôt. A l’ouest, la 
ville haute comprend au sommet d’une plateforme en sable construite sur des vestiges plus anciens, 
un autre bâtiment monumental fortifié, à caractère religieux ou militaire, auquel on accède par une 
série d'escaliers.  

Des objets confectionnés dans plusieurs matières premières qui ne sont pas originaires de la 
vallée telle la cornaline, le basalte ou l’obsidienne, témoignent  de contacts plus ou moins lointains 
de la vallée du Tanjaro avec ses voisins.  

Du point de vue historique, les données fournies tant par l’architecture ou la céramique que 
par la glyptique indiqueraient une datation située entre les périodes akkadienne (2350-2150 av. J.-C), 
Ur III (2100-2000 av. J.-C.) et Isin-Larsa (2000-1900 av. J.-C.). La question de l’opportunité d’appliquer 
ces dénominations à cette région se pose. On peut se demander en effet qui l’occupe, quel est son 
degré d’indépendance à l’égard des grandes puissances environnantes de Mésopotamie, d’Elam ou 
du plateau iranien et quel est son lien avec les pays du Lullubum ou de Simurrum, mentionnés par 
les sources écrites et qui pourraient bien se situer dans la vallée du Tanjaro. Tenter de répondre à ces 
questions représente tout l’enjeu des fouilles à venir.  

On émet l’hypothèse que Kunara est une ville majeure, voire une capitale du royaume du 
Lullubum. 

 
La Mission Archéologique du Peramagron projette de poursuivre à l’automne 2014 ses 

recherches sur la ville de l’âge du Bronze à Kunara (2350-1900 av. J.-C.). Plusieurs chantiers seront 
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consacrés au dégagement d’édifices monumentaux sur la ville haute et la ville basse mais aussi à la 
mise au jour de bâtiments domestiques et à la recherche des limites de l’établissement. 
Parallèlement il est prévu de faire un sondage sur le site voisin de Bingird et une prospection 
géophysique sur le site de Kalespi.  

La mission prévue à l’automne 2014 est reportée au printemps 2015. 
 

 

Valeurs portées par le projet 
 
- Participation à l’émergence culturelle du Kurdistan Irakien et valorisation de son 

patrimoine. 
- Promotion du rôle de la France 
- Contribution à la découverte d’une  terra incognita et prise de risque. 
- En l’occurrence étude de l’implantation humaine dans la haute vallée du Tanjaro au pied du 

Baranand ; recherches de sa spécificité et de ses relations avec les régions voisines. 
- Formation de Kurdes aux différentes techniques nouvelles du travail de terrain. 
- Développement d’un réseau professionnel 
- Collaborations avec des chercheurs de différentes régions d’Irak : l’archéologie comme 

vecteur de réconciliation. 
 

Rayonnement du projet  
 
- Collaborations avec milieu scientifique international (grandes nations représentées en 

dehors de la France et l’Irak : Allemagne, Italie, Angleterre, Pays Bas, Etats Unis et dans une moindre 
mesure, Pologne, Espagne, Grèce, Finlande, Autriche, Suisse, Egypte, Japon). 

- Participation à de nombreux évènements scientifiques, colloques, tables rondes et des 
publications. Interviews dans les médias locaux et internationaux (voir bibliographie) 
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